
UN QUARTIER  
EN CONSTANTE MUTATION

Époque :  
Moyen Âge

Occupation :  
funéraire, lieu de 
culte, habitat civil

Type de vestige :  
tombes, ossuaire ; 
murs

Localisation : 
Fribourg, rue des 
Chanoines et rue  
de la Cathédrale



Le Service archéologique de l’État de 
Fribourg mène des fouilles dans le 
cadre du projet de requalification du 
quartier du Bourg et de l’implantation 
du réseau de chauffage à distance. 
Hormis les vestiges d’anciennes habi-
tations, les archéologues ont révélé, 
aux yeux des résidents du quartier et 
des passants, les structures de deux 
églises médiévales, les tombes de leur 
cimetière ainsi qu’un ossuaire, une 
découverte rare en Suisse romande.

Au niveau du no 1 de la rue des cha-
noines, un mur orienté est-ouest a 
été mis au jour à 1 m de profondeur 
sous la route moderne. Son pare-
ment sud est recouvert par un enduit. 
S’agit-il du mur sud de l’église érigée 
à la fin du XIIe siècle puis détruite 
pour faire place à la seconde église 
dédiée à Saint-Nicolas ? Il constitue-
rait le premier élément de l’édifice 
que les historiens situaient sous la 
cathédrale actuelle. Dans cette zone, 
de nombreuses tombes d’adultes et 
d’enfants, inhumés en pleine terre, 
ont été découvertes.

Probablement au XIIIe siècle, un os- 
suaire est aménagé contre le mur 
sud de l’église. D’une superficie d’en-
viron 12 m2, il est bâti en blocs de 
molasse verte, de belle facture. La 
disposition des nombreux ossements 

humains montre qu’on les a déversés 
par une ouverture située plus haut, 
aujourd’hui disparue. Pour gagner de 
l’espace et continuer à inhumer dans 
le cimetière devenu trop petit pour la 
ville, les squelettes ont été déplacés 
dans cet ossuaire. Celui-ci a ensuite 
été comblé volontairement puis recou-
vert par les sables de molasse issus de 
la taille de la pierre pour la construc-
tion de la seconde église.

Les fouilles entre les deux derniers 
contreforts nord du chœur actuel de 
la cathédrale ont révélé les vestiges 
d’une phase antérieure. Si on se fie à 
l’orientation des structures décou-
vertes, il s’agit probablement du mur 
de l’ancien chevet de l’église édifiée 
dès 1283. Au XVIIe siècle, le chevet, 
plat à l’origine, est reconstruit avec 
une abside pentagonale. Il s’appuie 
sur un puissant massif de fondation 
qui intègre des pierres taillées des 
phases médiévales de l’église.
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